
COMPLÉMENTAIRE S ANTÉ

En2024,latentationdescontrats
nonresponsablesbonmarché
À la faveur deshaussessignificatives decotisationssur lesassurances
complémentairessanté,lesoffres decontratsnon responsables,quiprésentent
desgarantiesrestreintesmaisà destarifs attractifs, fleurissent.

L
’année 2024sera-t-

elle celle de l’émer-
gence de contrats

non responsables?

L’hypothèse a
été formulée par

Actélior en marge d’une
conférence de presseorgani-

sée mi-septembresurlethème

«Complémentaires santé,la

fin d’un modèle ?».Pour le

cabinetde conseil enassu-

rance, «lacouverture santéde

demain»devrait être marquée

par l’émergencesur le marché

de cescontrats.Du moins en

individuel, car la pénalisation

descontratsnon responsables

en collectif est fortement dis-

suasive (lireencadré).

Sortir du100%Santé
S’ils présententmoins de

contraintesdeprisesencharge,

lescontratsnonresponsables

sontgénéralement plus chers

“ Cesnouveaux

contrats non

responsablesjouent

le rôle de produits

d’appelgrâce
àleurstarifs moins

élevés.”
MYLÈNE FAVRE-BÉGUET

ASSOCIÉEAU SEIN DU CABINET

D’ACTUARIATCONSEILGALÉA

en raison d’une fiscalité plus

lourde (20,27 %aulieude
13,27%pour les contratsres-

ponsables). Pour autant,les

offresnon responsablesmises

enavant par trois grossistes

– Néoliane, FMAAssurances

etHennerSolutionsCourtage–
fin 2023présentent la particu-

larité d’être proposées…àdes
tarifs attractifs.

«Certains assurésaubud-

gettrop serré veulent échap-

Certains assuréssontséduitspar uncontrat nonresponsableau tarif avantageux,quitte à sepasserdu 100 %Santé.
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Or,siles contratsrespon-

sables doivent proposerles

garantiesdu100 %Santépour

lespostesoptique,dentaireet

aidesauditives,lesproduits

nonresponsables,depar leurs

caractéristiques,laissentla
liberté àleurconcepteur de

définir lesgarantiesincluses
ou excluesdanslescontrats.
«De nouveaux types de

contrats non responsables
couvrant un seul ou deux

des trois secteurs du 100%

Santéont étécréés», indique

la Mutualité Française. Une

façonderéduire lafacture

pour lesassurés.

Deséconomies
substantielles

Àtitre d’exemple, chez

Santiane, l’offre en santé
non responsableNéoliane

AltoSantéexcluant lespaniers
desoinsdu100 %Santécoûte
69,04€parmois àunhomme
de 70anshabitantAvignon,

contre83,59€pour la formule

responsablePerformance,qui
prenden charge les paniers

du 100%Santé. Soit prèsde

180 € d’économiespar an.
La différence est même de

plus de243€pourun couple

de personnesâgées.Dans ce
contexte,«les distributeurs

qui rechignaient hier àpla-

cer descontratsnon respon-

sables n’ont aujourd’hui plus

lechoix»,estimeDavidTrohel,

directeur dumarketing etdes

partenariats deSantiane.

Le courtier grossiste,dont

le portefeuille comporte
aujourd’hui trois contrats

non responsables, tablesur
plusieursdizainesdemilliers

d’affaires nouvellesen2024.

Il travaille aussi à la création

d’une quatrième formule de
contratsnon responsables à
prix réduit.

Toutefois,malgré lepoten-

tiel decescontrats,leur déve-

loppement est àrelativiser,
estime Mylène Favre-Béguet,

associéeausein du cabinet
d’actuariatconseilGaléa.«En

réalité,cesnouveauxcontrats

jouentlerôledeproduitsd’appel
grâceàleurs tarifs moinséle-

vés», décrypte la spécialiste.

Surtout,àceprix-là,«nombre

degarantiesautres que celles

figurant dans le panier du
100%Santénesontpasprises

encharge»,pointe-t-elle.Voilà

pourquoi, selon l’associéede
Galéa,«pourl’heure,onnepeut

pasparler d’un véritableessor
descontrats nonresponsables

bonmarché».

Selon lerapport2023 de
la Directiondelarecherche,

desétudesde l’évaluation et
desstatistiques (Drees) sur

la situation financière des
organismes complémen-

taires assurantunecouver-

ture santé,lapart descontrats

non responsablesamême
légèrementbaisséen 2022

(3,4points,contre3,7points

en2021et 4 points en2020).

Le lancementdecesoffres
non responsablesindividuelles

à prix réduit pourrait-il inciter

d’autres groupes àsauter le

pas? «Il faut éviter le marché

dedupesendonnant auxgens

le sentiment qu’ils sontcou-

verts quandils ne le sontpas,

aréagi le directeur d’AG2R
La Mondiale, Bruno Angles,
dans le quotidien LesÉchos.
Le marchédel’assurancecom-

plémentairenepeutpasêtretiré

parlesmoins-disantsentermes

degarantiesetdeprix.Lasanté,

cen’estpascommelabanque,où
il peut yavoir un serviceban-

cairedebase.»

Moduler le niveau
decotisations

Pourledirigeant du groupe

de protection sociale, ilest
préférable d’influer sur les

niveaux de cotisations en

modulant «certainesgaran-

ties,en excluant parexemple

les médecines douces ou les

médicaments non rembour-

sés». Poursapart, a-t-il averti:

«AG2R La Mondiale restera
danslalogiquedescontratsres-

ponsables,qui sontdansnotre

ADN degroupeparitaire.»

? MAXIME FRANÇOIS

1. Étuderéaliséeauprèsde38mutuelles
représentant18,7 millions de personnes.

Assuréset assureurs«responsabilisés»
danslesdépensesdesanté

Lespouvoirspublicsontvoulu encadrer

lesoffres desorganismescomplémentaires

d’assurancemaladieaumotif de leur

répercussionsurlesprestationsdu régime

debase.Instauréparla loi de2004,

le contratdit responsableentendfavoriser

l’accèsaux soinsetla régulation

desdépensesdesanté,en prévoyant,

notamment,desplanchersetdesplafonds

de remboursement.Son cahier

deschargess’estconsidérablementétoffé

aufil du temps.Dernièreévolution

endate:l’intégration du 100%Santé
parundécretde2019.L’offre
complémentairemaladie qui ne respecte
pascetteréglementationesttaxée
àuntauxde 20,27%,contre13,27%
pour lescontratsresponsables.
Et encollectif,elle perdl’attribution
d’exonérationfiscale et sociale.
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